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P. 230. Milliaire de Macrin 
(Ann. épigr., 1940, n° 104).

9) L. 10 : au lieu de Π Κ[λαυ], 
lire : Τι(βερίου) [Κλαυ] ; 1. 11 : 
au lieu de δίου ’Αττάλου πατέρ 
και άνθυπάτ[ου], Иге : δίου ’Αττά­
λου Πατερκλιανοϋ άνθ(υπάτου) ; ТІ. 
Claudius Attalus Paterculianus, 
légat impérial de Thrace au dé­
but du règne de Commode et 
proconsul de Chypre en 217-218

(Prosop. imp. rom., 2e édit., II, 
p. 172, n° 795), était probablement 
originaire de Pergame, comme 
C. Claudius Attalus Paterculianus 
(Ibid., p. 173, n° 800), qui était 
sans doute son frère.

In., X LIII, 1948.
P. 219-223. A. M. Woodward. 

A Sparte (I. G., V, n° 44). Com­
pléter ainsi les lignes 12-13 :

1 0 )  ............ [ .  . . σ τρ α τε υ σ ά μ ε ν ο ς  ? σύν Κ α ίσ α ρ ι]
Μ ά ρ κ ω  έ γ  [Κ ]ο ίλ η  [Σ υ ρ ία  έ π ί .................................... ]

Il s’agit de la campagne qui 
suivit la défaite d’Avidius Cas­
sius en 175-176.

Le Λυκεϊνος auquel se rap­
porte le cursus serait un petit- 
fils de Ti. Claudius Brasidas 
(Prosop. imp. rom., 2* édit., Il, 
p. 185, ηθ 818).

P. 258. C. Cl. Titianus Demos- 
tratus, proconsul Cretae et Cyre­
narum en 161 ap. J.-C., fut épo­
nyme à Sparte (Ibid., II, p. 255, 
n° 1044).
L’Antiquité  classique, X III,

1944.
P. 11-35. F, de Visscher. Le 

statu t juridique des nouveaux 
citoyens romains et l’inscription 
de Rhosos, I.

L’inscription de Rhosos (édi­
tion révisée, p. 22-31 ; traduction, 
p. 32-35; bibliographie, p. 21, 
η. 1) illustre de façon frappante le 
régime selon lequel des citoyens, 
à côté de la cité romaine nouvelle­

ment acquise, gardaient un lien 
d’appartenance avec leur cité 
d’origine.

P. 127-134. S. J. de Laet se 
sert d ’une inscription d’Oenoenda, 
en Lycie (I. G. R., III, n° 500) 
pour interpréter, à la suite d’A. 
Stein (Prosop. imp. rom., 2e édit., 
I, p. 87, n° 512 et p. 284, n “ 1406), 
deux passages de Г Histoire Au­
guste (v. Marci, 25, 4 ; v. Cassii, 
7, 4) : le Maecianum filium Cassii 
de la v. Marci aurait été tué en 
protégeant sa nièce Alexandria 
(cui Alexandria erat commissa), 
fille de sa sœur Alexandria et de 
Ti. Claudius Dryentianus Anto­
ninus, laquelle plus tard par recon­
naissance prit le surnom de Mae- 
ciana.

I d ., XIV, 1945.
P. 5-28. W. Vollgrafî. A Argos, 

près d’un portique de basse épo­
que, non loin à Г est de Г agora hellé­
nistique. B ase de statue en calcaire.

1 1 ) ’Ισ θ μ ό ς  κ η ρ ύ τ τ ι  σ ε π ό λ ις  β ο ο ώ σ ιν  ’Α χ α ιώ ν ,
Κ α λ λ ιπ π ϊν ε ,  Δ ίκ η ς  ο μ μ α , δ ικ ε ό τα τ ο ν  ·

Τ ο ύ ν εκ εν  Ί ν α χ ίη  σ ε δ ιη ν ε κ έ ε σ [σ ι γ ε ]ρ έ ρ ε ι 
δ ώ ρ ο ις , Ε ύ π ρ ά κ τ ω  τ ο ϋ τ ’ έ π ιτ ιλ α μ έ ν η .


